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Une sonnerie aigue me sort d’un sommeil profond, le téléphone 
en est le seul responsable. 

– Allo, Allo. 

Ma mère est au bout de la ligne. Sa voix agitée me fait penser 
qu’une tempête est sur le point de s’abattre sur moi. 

– Maman, le matin d’un dimanche, j’ai plutôt envie de ne pas 
sortir de mes rêves si tôt. 

– Tes rêves, tes rêves… 

– Maman qu’est-ce qui se passe ? 

Elle a l’air furieuse, qu’est-ce que j’ai pu encore faire de désa-
gréable ? 

– Tu n’es pas sans savoir que nous sommes sur le point de dé-
ménager, nous prenons notre retraite dans le Sud. 

– Maman, ça fait si longtemps qu’on le sait. 

Elle commence à me bassiner avec son déménagement, ce n’est 
pas la première à qui il arrive une chose pareille. 

– Je te demande de me laisser parler, ma colère est à son comble. 

La colère encore la colère. 

– Enfin, qu’est ce qui se passe ? Je ne suis pas encore sortie de 
mon sommeil, que me veux-tu ? 

Elle arrive encore à poser sa colère sur moi. 

– C’est bien toi qui as rangé dans la malle de Mémé tes affaires, 
avant de quitter la maison ? 
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– Oui, mais je t’avoue que depuis toutes ces années, je ne me 
souviens pas de ce qu’il y a de particulier à l’intérieur. 

– À l’intérieur, moi je vais te raviver la mémoire. 

Elle commence à me pomper l’air, après toutes ces années pas-
sées en dehors de la maison, elle vient me poursuivre avec le con-
tenu de la malle de Mémé. 

– Allo, tu m’écoutes ? 

– Oui maman, je t’écoute. 

– Alors je vais te dire ce que contient cette malle. 

La malle, encore cette malle, qu’est-ce que j’ai pu déposer à 
l’intérieur pour la rendre aussi furax. Elle va peut-être me rappeler 
que mes rédactions étaient bourrées de fautes d’orthographe… 

– Allo Martine, j’ai l’impression que tu ne m’écoutes pas. 

– Je t’écoute, mais je ne comprends pas pourquoi tu es si en 
colère ? 

– Hier soir alors que ton père regardait un match avec le PSG, 
j’ai décidé de faire le ménage dans tes affaires. 

Le foot et papa, en voilà encore une histoire. 

– Maman… 

– Quoi ? 

– Maman, j’aurais pu venir faire ce rangement moi-même 
puisque ce sont mes affaires. 

Du ménage dans mes affaires ? 

– Tu ne viens jamais nous voir, je ne vois pas comment tu au-
rais pu ranger tout ce bazard. 

– Bazard, je ne comprends pas ? Maman, je n’ai pas encore dé-
jeuné, ça fait déjà un bon moment que l’on tourne autour du pot. Tu 
commences à m’agacer. 

Elle a raccroché. 

– Allo, allo. 
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Elle a raccroché, je me demande quelle mouche a pu la pi-
quer ? Je me souviens au moment de ma crise d’adolescence, à cette 
époque on se disputait comme des chiffonnières. Avec mon père, elle 
était douce comme un jeune ourson, avec moi, elle se transformait 
en lionne. Deux femmes en une. J’aimerais bien comprendre. 

– Allo, allo. 

– Maman, que se passe-t-il ? Tu m’appelles, tu parles de la 
malle de Mémé, tu raccroches, tu me rappelles ensuite, je ne com-
prends pas ce qu’il t’arrive. 

Depuis qu’elle a arrêté de travailler, je pense qu’elle ne doit 
pas savoir meubler son temps. Mon père n’est pas des plus atten-
tionné avec elle, il n’a que le foot et le vélo et la pêche à la mouche 
comme occupations. Elle a perdu sa joie de vivre. Je suis triste. Elle 
dit attendre des petits enfants pour retrouver de l’énergie. 

– Tu m’écoutes, Martine ? 

– Oui maman, mais tu sais, je n’ai pas encore pris mon petit-
déjeuner, on parle, on parle mais j’ai l’impression que l’on parle 
pour ne rien dire. 

– Bon, si c’est comme cela, je te laisse à ton café, je te rappelle 
plus tard dans la journée. 

– Merci maman, à plus tard. 

Ma mère, je l’aime, mais, elle m’agace. Elle cherche à me faire 
rentrer dans le même moule de toutes les femmes de la famille, alors 
que moi, je fais tout pour ne pas lui ressembler. La femme, les 
femmes… Ma grand-mère était servante au sein du foyer. Ma mère 
prend la suite, elle est soumise, obéissante, craintive, renonce à sa 
liberté. Jamais je n’ai pu jouer au basket. Il fallait plutôt que je ca-
resse les touches d’un piano pour la charmer. J’ai dû quitter la mai-
son pour échapper à cette atmosphère, prendre un air nouveau et 
vivre la révolte de femmes à la manière de George Sand. Ma mère 
ne m’a jamais montré qu’il était possible de résister aux hommes 
qui pensent que nous appartenons au sexe faible. Moi, je préfère 
m’associer au deuxième sexe si bien décrit par Simone De Beauvoir. 
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Ma mère, elle a toujours évité que nous abordions ces sujets 
ensemble. 

– Allo Martine, c’est encore moi. Ça va mieux, ton estomac est 
rempli, tu es sortie de ton sommeil ? On peut reprendre notre con-
versation ? 

Elle est tenace, elle ne me lâchera pas. Avec moi, il faut qu’elle 
arrive à ses fins. 

– Oui, bien sûr tout va bien, je t’écoute. 

– La malle de Mémé, elle est bien pleine, je dois jeter ce que tu 
ne veux pas conserver ? 

La malle, mais enfin pourquoi elle est si insistante ? 

– Je souhaite le faire moi-même. 

– Pour t’éviter un déplacement, je vais te décrire le contenu de 
tes trésors conservés à la maison. 

Elle est plus calme, moins agitée, je me demande ce qu’il va 
m’arriver. 

– Merci, je vois que tu as retrouvé un certain calme. 

– Bon, je découvre plusieurs coquillages, des plumes de je ne 
sais quel volatile, des morceaux de papiers de bonbons, des dessins, 
cartes postales. Je vois aussi que tu as conservé toutes tes rédactions 
de l’école primaire et… 

Ça y est nous sommes reparties sur mes fautes d’orthographe. 

– Maman, je sens que tu es sur le point de me faire des re-
proches. Je refuse que tu commentes mes écrits comme tu savais si 
bien le faire quand j’étais plus jeune. Oui, je sais… 

– Martine arrête tes jérémiades, écoute-moi. 

Mais, je ne fais que ça, elle finit par m’inquiéter. Qu’est-ce que 
j’ai pu bien garder qui la met dans cet état-là ? 

– Martine, tu m’écoutes, je découvre aussi un cahier à la cou-
verture bleue. 

– Un cahier à la couverture bleue ? 
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Ah, je me souviens, j’ai oublié ce manuscrit, il me permettait 
de poser mes mots quand une certaine violence venait s’abattre à la 
maison entre mon père et ma mère, quand rien n’était simple pour 
moi. Quand les pages se laissaient noircir, je retrouvais une cer-
taine sérénité. 

– Oui à la couverture bleue. Sur la première page, on peut lire : 
J’ai seize ans. 1966. 

– Tu t’es permise de relater les querelles que nous avions ton 
père et moi, tu évoques un tas de questions et de problèmes comme 
si tu n’avais pas été heureuse avec nous. 

– Mais, ce sont des écrits qui me sont personnels. Je te rassure, 
ils n’ont pas vocation à être publiés. Tu ne dois pas te permettre de 
les lire. C’est moi qui suis bouleversée et étonnée que tu veuilles 
entrer dans mon histoire. 

C’est incroyable, c’est elle qui se permet d’entrer dans mon 
vécu et c’est moi qu’elle vient agresser. 

– Tu as vu ce que tu as écris le 5 janvier 1966 ? 

– Mais enfin, je ne veux pas que l’on entre dans ce type de dis-
cussion. 

– Moi, je le désire, je veux comprendre. 

– Maman, pourquoi veux-tu que l’on se prenne encore la tête ? 

– Je veux savoir pourquoi tu as fait une chose pareille. 

Mais c’est incroyable, ma journée de dimanche va prendre fin 
et je serai encore pendue au téléphone, reliée à une mère pleine de 
reproches. 

– Moi, je ne comprends pas pourquoi tu te permets de lire mes 
écrits, maman. 

– Bon, puisque c’est comme ça, je te dis à bientôt. 

– À bientôt j’espère. 

À chaque fois que je mets un terme à nos échanges télépho-
niques avec ma mère, je suis triste. Il n’est pas question de lui faire 
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de la peine, mais il n’est pas question non plus que je me laisse en-
vahir par elle. Son autorité s’exprime sans aucune retenue quand 
nous sommes toutes les deux. Sans aucun scrupule, elle souhaite dé-
battre sur mes ressentis de l’époque, prête à m’envahir de reproches. 
C’est incroyable, il va falloir que je justifie ces écrits, alors qu’ils 
m’ont permis de maintenir la tête hors de l’eau, alors que la tempête 
s’abattait à la maison. Pour elle, ces nuisances s’effacent aussitôt 
que le vent disparaît. 

Me voilà plongée dans une époque où adolescente j’utilisai en 
secret ma plume pour mieux vivre. Rien n’était simple pour moi. 
Mes parents, leurs disputes les accompagnaient en hiver comme en 
été. Au lycée, les savoirs se dispensaient en continu accompagnés 
d’obligations multiples. Sournoisement mon corps se permettait de 
se transformer sans que je n’obtienne aucune explication. Mes co-
pines, mes amis n’étaient pas souvent au rendez-vous. Mes loisirs 
étaient aussi rares que la neige en été. La solitude me collait à la 
peau. Je n’arrivais à m’en dépêtrer qu’en dévorant des livres et en 
utilisant ma plume. L’écriture me permettait de m’évader, de m’en-
voler selon mes propres désirs. 

Les seuls moyens de communication de mes parents s’organi-
saient autour de querelles, ma mère pleurait, impuissante. J’assistais 
à ces scènes sans pouvoir exprimer la moindre parole. Le soir venu, 
dans ma chambre enfin seule, je déposais sur la feuille blanche ma 
tristesse. Il arrivait que je reproduise mot à mot les prises de bec de 
mes parents et que je me permette de rédiger des commentaires ac-
compagnés d’interrogations. 

Pourquoi ma mère était-elle aussi soumise ? Pourquoi, cette dé-
pendance à son mari ? Au cours de ses scènes terribles, ma mère me 
faisait penser à une enfant surprise en train de finir le pot de confi-
ture. Je n’ai jamais osé prendre sa défense. Mon père ne m’en a ja-
mais laisser la possibilité. 

Très vite il fallut que je me lance dans la rédaction de ces scènes 
sous formes de dialogues. C’est assez magique de constater que le 
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fait d’écrire m’apportait un bien-être, une satisfaction, et même un 
certain bonheur. 

Quand j’y repense, je décrivais mon présent, mais je pouvais 
aussi imaginer décrire mon monde idéal. Un monde où l’on pourrait 
s’accorder une certaine liberté. Un monde ou le vivre ensemble se-
rait facile. Un monde où la nature offre la possibilité de voir la petite 
bête à bon dieu. Moi qui ne suis pas croyante, j’utilise la nature pour 
croire à la vie. La fleur me charme, les arbres m’impressionnent. 
Les montagnes, je les admire. La mer, je m’en méfie. Il m’arrivait 
de regarder le ciel, les nuages, le soleil et la lune. Intriguée, je pou-
vais passer des heures à les décrire, les mots se mariaient entre eux, 
des phrases se laissaient déposer sur la page. J’avais la sensation 
d’exister, malgré les énormes changements que je subissais aussi 
bien dans mon corps que dans ma tête. Je me souviens que, de nom-
breuses fois, je me suis attardée à penser aux relations homme 
femme, à l’amour qui pour moi était un mystère. 

– Allo, allo. 

– Bonjour maman, comment vas-tu depuis la dernière fois ? 

– La dernière fois, parlons-en, je n’ai pas fermé l’œil de la nuit. 

– Maman, je suis désolée. 

– Dans ton cahier bleu tu te souviens de ce que tu as écris le 20 
janvier ? 

C’est incroyable, elle ne me raconte jamais sa vie d’aujourd’hui. 

– Maman, tu recommences tes interrogations, tu vois, je viens 
de rentrer du boulot, je suis épuisée. Comment vas-tu ? 

– Alors le dimanche tu te reposes, le vendredi tu es fatiguée, à 
quel moment on peut discuter ? 

– Je préfère que l’on se rencontre pour parler de ces choses-là 
qui me sont très personnelles. 

– Le 20 janvier je te lis ta prose, je te rafraichis la mémoire : 
Enfin dans ma chambre, ma porte est bien fermée, je vais pouvoir 
décrire la scène du jour, ma mère a oublié d’acheter le pain… Je 
suis persuadée que mes parents se querellent toujours en ma 
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présence. Mon père : Suzanne, tu as encore oublié de mettre le pain 
à table, mais qu’est-ce que tu as dans la tête ? À quoi penses-tu ? 
Mais Armand, c’est plus grave que ça, j’ai complètement oublié 
d’en acheter, Martine… 

– Maman arrête, ce n’est pas utile que tu te donnes la peine de 
lire la suite. Tu viens de me raviver la mémoire. 

– Mais enfin, je ne vois pas pourquoi tu as immortalisé ce mo-
ment particulier. 

– Tu te souviens ce jour-là, toi et moi nous sommes retrouvées 
dans ma chambre sans avoir pris notre repas. 

– Ce n’est pas une raison pour en faire tout un texte piqueté de 
fautes d’orthographe. 

– Maman, je suis désolée, je préfère que l’on se raconte nos 
présents plutôt que nos passés. 

– En voilà une surprise, ma fille devient philosophe, c’est en-
core toutes ces lectures qui finissent par épuiser son cerveau. 

– Maman… 

– Bon, j’ai bien compris, je ne vais pas te déranger plus long-
temps. J’espère que ton présent se porte bien. À bientôt. 

– Je t’embrasse. 

Avachie dans un canapé, la musique peut reprendre à nouveau 
vie. Chopin, avec son concerto no 1, une grande émotion m’enve-
loppe. J’oublie un moment ma mère et ses reproches, mes parents et 
leurs conflits. Mon corps comme une éponge boit la musique. Ces 
instruments à cordes me donnent le frisson. Un orchestre, un en-
semble d’humains au même diapason, c’est merveilleux. 

Pourquoi ma mère n’est-elle jamais révoltée quand mon père éle-
vait la voix ? Pourquoi était-elle aussi soumise ? D’où venait cette 
peur qui la paralysait ? Je le voyais bien, elle n’avait aucune arme pour 
se défendre. Quand elle était petite, les messages véhiculés à l’époque 
consistaient à faire croire que les hommes étaient supérieurs aux 
femmes. Femmes au foyer, elles devaient obéir, ne rien dire, nourrir 
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les siens et filer doux. Malgré ces soumissions, je note que les scènes 
de ménage, les violences verbales, les vexations, occupaient une 
grande partie de son quotidien. Enfant puis adolescente, je fus rendue 
au rang de spectateur, sans pour autant avoir le désir d’applaudir. 

Au cours de ces scènes terribles, ma mère me faisait penser à 
une enfant surprise en train de finir le pot de confiture. Je n’ai jamais 
osé prendre sa défense, moi qui aurais souhaité la protéger, elle était 
si fragile. La condition de la femme, sujet toujours d’actualité me 
conduit pour le moment à éviter toute relation amoureuse. J’ai trop 
peur de reproduire le même couple que celui de mes parents. 

Chopin m’accompagne, mes pensées s’entrecroisent, les sons 
des violons m’apportent malgré tout une certaine détente. Je me 
laisse imaginer les prochaines réactions de ma mère à la lecture de 
mon manuscrit retrouvé. 

– Allo, Allo Martine. 

– Maman, tu as de la chance, je viens à l’instant de rentrer de 
l’agence, j’ai encore le manteau sur le dos. 

Rien ne m’empêche de me préparer un thé vert, j’ai si soif. 

– Comment vas-tu ? 

Bonne introduction, elle parait de bonne humeur. 

– Bof rien de nouveau, le boulot ne m’offre pas une minute de 
loisir. 

Elle ne peut pas imaginer le stress, les problèmes que je vis au 
quotidien. 

– Bon, moi je poursuis la lecture de ton manuscrit… 

Elle n’a rien de mieux à faire ? 

– Maman pourquoi tu te donnes autant de mal. Le passé est der-
rière nous. 

Je ne comprends pas pourquoi elle attache autant d’impor-
tance à ces écrits. 

– Martine, ces lectures me permettent de te découvrir. Tu étais 
si secrète durant ta période d’adolescence. 



<<
  /ASCII85EncodePages false
  /AllowTransparency false
  /AutoPositionEPSFiles true
  /AutoRotatePages /All
  /Binding /Left
  /CalGrayProfile (Dot Gain 20%)
  /CalRGBProfile (sRGB IEC61966-2.1)
  /CalCMYKProfile (None)
  /sRGBProfile (sRGB IEC61966-2.1)
  /CannotEmbedFontPolicy /Warning
  /CompatibilityLevel 1.3
  /CompressObjects /Tags
  /CompressPages true
  /ConvertImagesToIndexed true
  /PassThroughJPEGImages true
  /CreateJobTicket false
  /DefaultRenderingIntent /Default
  /DetectBlends true
  /DetectCurves 0.0000
  /ColorConversionStrategy /UseDeviceIndependentColor
  /DoThumbnails false
  /EmbedAllFonts true
  /EmbedOpenType false
  /ParseICCProfilesInComments true
  /EmbedJobOptions true
  /DSCReportingLevel 0
  /EmitDSCWarnings false
  /EndPage -1
  /ImageMemory 1048576
  /LockDistillerParams false
  /MaxSubsetPct 100
  /Optimize true
  /OPM 1
  /ParseDSCComments true
  /ParseDSCCommentsForDocInfo true
  /PreserveCopyPage true
  /PreserveDICMYKValues true
  /PreserveEPSInfo true
  /PreserveFlatness false
  /PreserveHalftoneInfo false
  /PreserveOPIComments false
  /PreserveOverprintSettings true
  /StartPage 1
  /SubsetFonts true
  /TransferFunctionInfo /Apply
  /UCRandBGInfo /Preserve
  /UsePrologue false
  /ColorSettingsFile ()
  /AlwaysEmbed [ true
  ]
  /NeverEmbed [ true
    /Arial-Black
    /Arial-BlackItalic
    /Arial-BoldItalicMT
    /Arial-BoldMT
    /Arial-ItalicMT
    /ArialMT
    /ArialNarrow
    /ArialNarrow-Bold
    /ArialNarrow-BoldItalic
    /ArialNarrow-Italic
    /CenturyGothic
    /CenturyGothic-Bold
    /CenturyGothic-BoldItalic
    /CenturyGothic-Italic
    /CourierNewPS-BoldItalicMT
    /CourierNewPS-BoldMT
    /CourierNewPS-ItalicMT
    /CourierNewPSMT
    /Georgia
    /Georgia-Bold
    /Georgia-BoldItalic
    /Georgia-Italic
    /Impact
    /LucidaConsole
    /Tahoma
    /Tahoma-Bold
    /TimesNewRomanMT-ExtraBold
    /TimesNewRomanPS-BoldItalicMT
    /TimesNewRomanPS-BoldMT
    /TimesNewRomanPS-ItalicMT
    /TimesNewRomanPSMT
    /Trebuchet-BoldItalic
    /TrebuchetMS
    /TrebuchetMS-Bold
    /TrebuchetMS-Italic
    /Verdana
    /Verdana-Bold
    /Verdana-BoldItalic
    /Verdana-Italic
  ]
  /AntiAliasColorImages false
  /CropColorImages false
  /ColorImageMinResolution 150
  /ColorImageMinResolutionPolicy /OK
  /DownsampleColorImages false
  /ColorImageDownsampleType /Bicubic
  /ColorImageResolution 300
  /ColorImageDepth -1
  /ColorImageMinDownsampleDepth 1
  /ColorImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeColorImages false
  /ColorImageFilter /DCTEncode
  /AutoFilterColorImages true
  /ColorImageAutoFilterStrategy /JPEG
  /ColorACSImageDict <<
    /QFactor 0.76
    /HSamples [2 1 1 2] /VSamples [2 1 1 2]
  >>
  /ColorImageDict <<
    /QFactor 0.76
    /HSamples [2 1 1 2] /VSamples [2 1 1 2]
  >>
  /JPEG2000ColorACSImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 15
  >>
  /JPEG2000ColorImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 15
  >>
  /AntiAliasGrayImages false
  /CropGrayImages false
  /GrayImageMinResolution 150
  /GrayImageMinResolutionPolicy /OK
  /DownsampleGrayImages false
  /GrayImageDownsampleType /Bicubic
  /GrayImageResolution 300
  /GrayImageDepth -1
  /GrayImageMinDownsampleDepth 2
  /GrayImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeGrayImages false
  /GrayImageFilter /DCTEncode
  /AutoFilterGrayImages true
  /GrayImageAutoFilterStrategy /JPEG
  /GrayACSImageDict <<
    /QFactor 0.76
    /HSamples [2 1 1 2] /VSamples [2 1 1 2]
  >>
  /GrayImageDict <<
    /QFactor 0.76
    /HSamples [2 1 1 2] /VSamples [2 1 1 2]
  >>
  /JPEG2000GrayACSImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 15
  >>
  /JPEG2000GrayImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 15
  >>
  /AntiAliasMonoImages false
  /CropMonoImages false
  /MonoImageMinResolution 1200
  /MonoImageMinResolutionPolicy /OK
  /DownsampleMonoImages false
  /MonoImageDownsampleType /Bicubic
  /MonoImageResolution 1200
  /MonoImageDepth -1
  /MonoImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeMonoImages true
  /MonoImageFilter /CCITTFaxEncode
  /MonoImageDict <<
    /K -1
  >>
  /AllowPSXObjects false
  /CheckCompliance [
    /None
  ]
  /PDFX1aCheck false
  /PDFX3Check false
  /PDFXCompliantPDFOnly false
  /PDFXNoTrimBoxError true
  /PDFXTrimBoxToMediaBoxOffset [
    0.00000
    0.00000
    0.00000
    0.00000
  ]
  /PDFXSetBleedBoxToMediaBox true
  /PDFXBleedBoxToTrimBoxOffset [
    0.00000
    0.00000
    0.00000
    0.00000
  ]
  /PDFXOutputIntentProfile (Coated FOGRA27 \050ISO 12647-2:2004\051)
  /PDFXOutputConditionIdentifier (FOGRA27)
  /PDFXOutputCondition ()
  /PDFXRegistryName (http://www.color.org)
  /PDFXTrapped /False

  /CreateJDFFile false
  /Description <<

  >>
  /Namespace [
    (Adobe)
    (Common)
    (1.0)
  ]
  /OtherNamespaces [
    <<
      /AsReaderSpreads true
      /CropImagesToFrames true
      /ErrorControl /WarnAndContinue
      /FlattenerIgnoreSpreadOverrides false
      /IncludeGuidesGrids false
      /IncludeNonPrinting false
      /IncludeSlug false
      /Namespace [
        (Adobe)
        (InDesign)
        (4.0)
      ]
      /OmitPlacedBitmaps false
      /OmitPlacedEPS false
      /OmitPlacedPDF false
      /SimulateOverprint /Legacy
    >>
    <<
      /AllowImageBreaks true
      /AllowTableBreaks true
      /ExpandPage false
      /HonorBaseURL true
      /HonorRolloverEffect false
      /IgnoreHTMLPageBreaks false
      /IncludeHeaderFooter false
      /MarginOffset [
        0
        0
        0
        0
      ]
      /MetadataAuthor ()
      /MetadataKeywords ()
      /MetadataSubject ()
      /MetadataTitle ()
      /MetricPageSize [
        0
        0
      ]
      /MetricUnit /inch
      /MobileCompatible 0
      /Namespace [
        (Adobe)
        (GoLive)
        (8.0)
      ]
      /OpenZoomToHTMLFontSize false
      /PageOrientation /Portrait
      /RemoveBackground false
      /ShrinkContent true
      /TreatColorsAs /MainMonitorColors
      /UseEmbeddedProfiles false
      /UseHTMLTitleAsMetadata true
    >>
    <<
      /AddBleedMarks false
      /AddColorBars false
      /AddCropMarks true
      /AddPageInfo false
      /AddRegMarks false
      /BleedOffset [
        0
        0
        0
        0
      ]
      /ConvertColors /NoConversion
      /DestinationProfileName (Coated FOGRA27 \(ISO 12647-2:2004\))
      /DestinationProfileSelector /UseName
      /Downsample16BitImages true
      /FlattenerPreset <<
        /PresetSelector /MediumResolution
      >>
      /FormElements true
      /GenerateStructure false
      /IncludeBookmarks false
      /IncludeHyperlinks false
      /IncludeInteractive false
      /IncludeLayers false
      /IncludeProfiles true
      /MarksOffset 6
      /MarksWeight 0.250000
      /MultimediaHandling /UseObjectSettings
      /Namespace [
        (Adobe)
        (CreativeSuite)
        (2.0)
      ]
      /PDFXOutputIntentProfileSelector /UseName
      /PageMarksFile /RomanDefault
      /PreserveEditing true
      /UntaggedCMYKHandling /LeaveUntagged
      /UntaggedRGBHandling /UseDocumentProfile
      /UseDocumentBleed true
    >>
  ]
>> setdistillerparams
<<
  /HWResolution [2400 2400]
  /PageSize [612.000 792.000]
>> setpagedevice




